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UNITÉ 42

Imprimé 3.a : 

candidature fInale du fonabal 

Liste du patrimoine culturel immatériel
nécessitant une sauvegarde urgente
Les instructions pour remplir le formulaire de candidature sont disponibles à l’adresse suivante :
http://www.unesco.org/culture/ich/fr/formulaires
Les candidatures qui ne se conformeraient pas à ces instructions et à celles qui figurent plus bas seront considérées incomplètes et ne pourront pas être acceptées.

Les États parties sont également encouragés à consulter l’aide-mémoire pour l’élaboration d’un dossier de candidature à la Liste du patrimoine culturel immatériel nécessitant une sauvegarde urgente, mis à disposition sur la même page Internet.

	A.
État(s) partie(s)

	Pour les candidatures multinationales, les États parties doivent figurer dans l’ordre convenu d’un commun accord.

	Frulonia, en Amérique du Sud

	B.
Nom de l’élément

	B.1.
Nom de l’élément en anglais ou français
Indiquez le nom officiel de l’élément qui apparaîtra dans les publications.
Ne pas dépasser 230 caractères

	La musique Fonabal et les chants

	B.2.
Nom de l’élément dans la langue et l’écriture de la communauté concernée, 
le cas échéant

Indiquez le nom officiel de l’élément dans la langue vernaculaire qui correspond au nom officiel en anglais ou en français (point B.1).

Ne pas dépasser 230 caractères

	La musique Fonabal et les chants [en espagnol]

	B.3.
Autre(s) nom(s) de l’élément, le cas échéant

Outre le(s) nom(s) officiel(s) de l’élément (point B.1), mentionnez, le cas échéant, le/les autre(s) nom(s) de l’élément par lequel l’élément est également désigné.

	[Musique Fonabal, chants et danses dans les veillées et événements festifs de la communauté afro-hispanique de Frulonia – en espagnol]

	C.
Nom des communautés, des groupes ou, le cas échéant, des individus concernés

	Identifiez clairement un ou plusieurs communautés, groupes ou, le cas échéant, individus concernés par l’élément proposé.

Ne pas dépasser 170 mots

	La communauté concernée est celle des Afro-hispaniques de la région côtière méridionale de la Frulonia qui sont les descendants d’esclaves amenés d’Afrique de l’Ouest au XVIIIe siècle pour travailler dans les mines d’or. Au sein de la communauté afro-hispanique la plupart des gens participent, en tant que membres de l’auditoire, au Fonabal (ce terme décrit les cérémonies associées ainsi que la musique Fonabal, les danses et les chants). Il y a aussi des groupes de ‘maestros’ du Fonabal (interprètes expérimentés dans le chant et les arts musicaux) et des facteurs d’instruments, ainsi que diverses associations d’enseignants de ces arts.

[Nombre de mots = 99]

	D.
Localisation géographique et étendue de l’élément

	Fournissez des informations sur la présence de l’élément sur le territoire de l’(des) État(s) soumissionnaire(s), en indiquant si possible le(s) lieu(x) où il se concentre. Les candidatures devraient se concentrer sur la situation de l’élément au sein des territoires des États soumissionnaires, tout en reconnaissant l’existence d’éléments identiques ou similaires hors de leurs territoires et les États soumissionnaires ne devraient pas se référer à la viabilité d’un tel patrimoine culturel immatériel hors de leur territoire ou caractériser les efforts de sauvegarde d’autres États.
Ne pas dépasser 170 mots

	La pratique de l’élément est la plus courante dans la bande côtière méridionale de la Frulonia, notamment dans quatorze municipalités de la province d’Ostamdor où il y a une forte proportion d’Afro-hispaniques (environ 80 %). De tout temps, la population afro-hispanique a vécu essentiellement dans les zones rurales, mais depuis peu elle a commencé à se déplacer en grand nombre vers la capitale de la province. La pratique de la musique Fonabal est beaucoup plus largement répandue dans les campagnes qu’elle ne l’est dans les quartiers urbanisés. 

[Nombre de mots = 87]

	E.
Domaine(s) représenté(s) par l’élément

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier le(s) domaine(s) du patrimoine culturel immatériel dans le(s)quel(s) se manifeste l’élément et qui peuvent inclure un ou plusieurs des domaines identifiés à l’article 2.2 de la Convention. Si vous cochez la case « autres », précisez le(s) domaine(s) entre les parenthèses. 

	 FORMCHECKBOX 
 les traditions et expressions orales, y compris la langue comme vecteur du patrimoine culturel immatériel 

 FORMCHECKBOX 
 les arts du spectacle

 FORMCHECKBOX 
 les pratiques sociales, rituels et événements festifs 

 FORMCHECKBOX 
 les connaissances et pratiques concernant la nature et l’univers

 FORMCHECKBOX 
 les savoir-faire liés à l’artisanat traditionnel 

 FORMCHECKBOX 
 autre(s) 

	F.
Personne à contacter pour la correspondance

	F.1.
Personne contact désignée 
Donnez le nom, l’adresse et les coordonnées d’une personne à qui toute correspondance concernant la candidature doit être adressée. Pour les candidatures multinationales, indiquez les coordonnées complètes de la personne qui est désignée par les États parties comme étant le contact pour toute correspondance relative à la candidature.

	Titre (Mme/M., etc.) :

Note : les renseignements tels que les noms et adresses ont été retirés de cet exemple de candidature.

Nom de famille :


Prénom :


Institution/fonction :

Ministère provincial de la Culture – Projet Fonabal
Adresse :


Numéro de téléphone :


Adresse électronique :


Autres informations pertinentes :




	F.2.
Autres personnes contact (pour les candidatures multinationales seulement)
Indiquez ci-après les coordonnées complètes d’une personne de chaque État partie concerné, en plus de la personne contact désignée ci-dessus.

	

	1.
Identification et définition de l’élément

	Pour le critère U.1, les États doivent démontrer que « l’élément est constitutif du patrimoine culturel immatériel tel que défini à l’article 2 de la Convention ».

Cette section doit aborder toutes les caractéristiques significatives de l’élément, tel qu’il existe actuellement. Elle doit inclure notamment :

a. une explication de ses fonctions sociales et ses significations culturelles actuelles, au sein et pour ses communautés,

b. les caractéristiques des détenteurs et des praticiens de l’élément,

c. tout rôle ou catégorie spécifique de personnes ayant des responsabilités spéciales à l’égard de l’élément,

d. les modes actuels de transmission des connaissances et les savoir-faire liés à l’élément.

Le Comité doit disposer de suffisamment d’informations pour déterminer :

a. que l’élément fait partie des « pratiques, représentations, expressions, connaissances et savoir-faire — ainsi que les instruments, objets, artefacts et espaces culturels qui leur sont » associés — » ;

b. que « les communautés, les groupes et, le cas échéant, les individus [le] reconnaissent comme faisant partie de leur patrimoine culturel » ; 

c. qu’il est « transmis de génération en génération, [et] est recréé en permanence par les communautés et groupes en fonction de leur milieu, de leur interaction avec la nature et de leur histoire » ;

d. qu’il procure aux communautés et groupes concernés « un sentiment d’identité et de continuité » ; et

e. qu’il n’est pas contraire aux « instruments internationaux existants relatifs aux droits de l’homme ainsi qu’à l’exigence du respect mutuel entre communautés, groupes et individus, et d’un développement durable ».

Les descriptions trop techniques doivent être évitées et les États soumissionnaires devraient garder à l’esprit que cette section doit expliquer l’élément à des lecteurs qui n’en ont aucune connaissance préalable ou expérience directe. L’histoire de l’élément, son origine ou son ancienneté n’ont pas besoin d’être abordées en détail dans le dossier de candidature.

Minimum 860 mots et maximum 1 150 mots

	La musique du Fonabal (xylophone), les chants et les danses sont des éléments essentiels de plusieurs rituels et fêtes de la population afro-hispanique de la région côtière méridionale de la Frulonia. Les chants mêlent des paroles en espagnol à des complaintes africaines, souvenir de l’esclavage des ancêtres de cette communauté. La musique est jouée sur des fonabals, ses rythmes sont renforcés par des claquements de mains, des tambours et des crécelles africaines. 

Il y a quatre grands contextes traditionnels d’interprétation pour l’élément: le culte des saints, la danse Fonabal, la veillée funèbre d’un enfant et la veillée funèbre d’un adulte. Chacun de ces contextes est associé à des expressions musicales spécifiques. 

Le culte des saints consiste en une assemblée informelle venue vénérer un saint à travers la musique et le chant dans une célébration religieuse qui revêt le caractère d’une fête. Les femmes mènent le rituel, tant au niveau des préparatifs (effigies de saints, bougies et autels) que de l’interprétation des chants de culte spécifiques. Ces chants sont accompagnés par différents tambours à son grave et tambours à main et, quelquefois, par des fonabals. 

La danse Fonabal, qui suit souvent le culte des saints, est une fête au cours de laquelle les gens chantent et dansent, plaisantent et racontent de brèves histoires, boivent et mangent en abondance ; la danse se pratique aussi à l’occasion de célébrations familiales et villageoises. Dans la danse Fonabal, le joueur de fonabal principal est généralement aussi le chanteur principal du groupe, accompagné par des tambours à son grave, des tambours à main, des crécelles et des voix. 

Dans la veillée funèbre d’un adulte après la mort d’un membre de la communauté, le corps du défunt est couvert de fleurs et les gens chantent et dansent dans la maison pendant trois soirées consécutives, en célébrant la vie de cette personne et en purifiant son âme. Les chants généralement interprétés a capella (c’est-à-dire sans parties instrumentales), sont parfois accompagnés de fonabals et de tambours. Ils sont souvent inspirés de l’ancienne poésie hispanique dans le style des chants grégoriens. Après la veillée, les personnes endeuillées avancent en procession à travers les rues de la ville pour conduire le cercueil jusqu’au cimetière pour l’inhumation. 
La veillée funèbre d’un enfant ou « veillée funèbre du petit ange », qui a lieu à la mort d’un petit enfant, suit un déroulement semblable à celui de la veillée funèbre d’un adulte, si ce n’est que les chants et les danses ne durent qu’une soirée car l’âme de l’enfant est encore pure. 

Divers groupes au sein de la communauté afro-hispanique assurent la pratique et la transmission de l’élément. Viennent d’abord les musiciens et les chanteurs. Ici, les chanteurs et les percussionnistes peuvent être des hommes ou des femmes, mais les joueurs de fonabal sont exclusivement des hommes. Beaucoup de praticiens expérimentés dispensent leur savoir aux nouveaux interprètes. Pour certains de ces professeurs (maîtres ou « maestros »), diriger les cérémonies et enseigner aux jeunes devient une activité plus ou moins professionnelle. Un troisième rôle est joué par ceux qui fabriquent les instruments de musique à partir de matériaux cultivés, sélectionnés et conditionnés dans la province : le bois de palmier (pour les fonabals), le cuir de daim et de porc sauvage (pour les tambours à son grave et les tambours à main), le bambou et les graines (pour les crécelles). Le savoir-faire de la fabrication de ces instruments se transmet au fil des générations comme un secret de famille ; chaque village n’a que quelques fonabals à sa disposition. Enfin, il y a les anciens de la communauté qui ont une vaste connaissance des traditions orales afro-hispaniques relatives à leur histoire, leurs rituels, leur musique, et qui peuvent apprendre aux autres à les réciter et à en apprécier aussi la valeur. Tous les membres de la communauté peuvent se joindre aux danses et aux chants.

L’élément proposé tire son origine de l’histoire d’une immigration forcée et d’une adaptation : des esclaves africains, ancêtres de l’actuelle communauté afro-hispanique, furent acheminés dans la région au XVIIIe siècle pour travailler dans les mines d’or. Comme le dit un maître local du Fonabal : « La musique qui coule dans notre sang est l’« héritage » de nos ancêtres ». Les représentations occupent encore une place importante dans l’identité collective et le sentiment de continuité de la communauté afro-hispanique du pays, surtout que la trace écrite de son histoire est si mince. La communauté afro-hispanique y joue ainsi un rôle actif, en particulier dans les municipalités rurales de la côte méridionale du pays où elle est majoritaire. « Le fonabal, déclare un maestro, c’est le son de la pluie, des rivières impétueuses et de la jungle. »

De nos jours, beaucoup de jeunes Afro-hispaniques migrent vers la capitale de la province d’Ostamdor pour faire des études et travailler ou fuir les conflits du monde rural, rompant ainsi souvent les liens étroits qu’ils avaient avec leur famille et leurs traditions. La plupart des maestros qui menaient les chants et les danses lors des rituels et des fêtes sont restés à la campagne. La musique et les traditions liées au fonabal ne se pratiquent donc guère en ville, même si les jeunes de la communauté restent en contact étroit de plusieurs autres façons.

L’élément est compatible avec les droits de l’homme et le respect mutuel dans la mesure où il encourage la coexistence pacifique et la vie communautaire à travers la célébration de la vie et le deuil des défunts. Il est aussi compatible avec la durabilité environnementale car les matières premières des instruments de musique sont collectées selon des méthodes qui ne portent pas préjudice à l’intégrité écologique de la jungle. 

[Nombre de mots = 944]

	2.
Nécessité de sauvegarde urgente

	Pour le critère U.2, les États doivent démontrer que « l’élément nécessite une sauvegarde urgente parce que sa viabilité est en péril, en dépit des efforts déployés par la communauté, le groupe ou, le cas échéant, les individus et l’(les) État(s) partie(s) concerné(s) ».
Décrivez le niveau actuel de viabilité de l’élément, en particulier la fréquence et l’ampleur de sa pratique, la vigueur des modes traditionnels de sa transmission, la démographie de ses praticiens et des publics, et sa durabilité.

Identifiez et décrivez les menaces qui pèsent sur la transmission et l’exécution continues, en précisant le degré de gravité et d’urgence de ces menaces. Les menaces décrites ici doivent être spécifiques à l’élément concerné, et non pas communes à n’importe quel patrimoine immatériel.

Minimum 860 mots et maximum 1 150 mots

	Le fonabal (la musique, les chants et les danses, ainsi que les rites sociaux et les événements festifs au cours desquels ils sont interprétés) continue d’avoir son importance pour la communauté afro-hispanique. La musique et les chants sont encore largement pratiqués et transmis lors des veillées funèbres et des célébrations du culte des saints et autres grandes manifestations dans les zones rurales des quatorze municipalités susmentionnées. Il existe encore dans les zones rurales un certain nombre de musiciens, chanteurs et facteurs d’instruments afro-hispaniques qualifiés qui sont même parfois organisés en associations ou en réseaux. Un certain nombre de maestros du fonabal investissent une partie de leur temps et d’autres ressources personnelles pour donner aux enfants de leur communauté la possibilité d’apprendre et apprécier la musique traditionnelle. Les fabricants de fonabals, de tambours et de crécelles en bambou trouvent encore les matières premières adaptées à cet usage et des membres de leur famille qui ont envie d’apprendre le métier.

La principale menace pour la viabilité de l’élément est la migration massive des jeunes Afro-hispaniques vers les villes ; la plupart des maestros sont restés dans les zones rurales. En l’absence de musiciens et de chanteurs expérimentés, les jeunes ont plus de difficulté à pratiquer l’élément en milieu urbain. Ils font part de leur tristesse à cet égard quand ils se retrouvent en ville, car les rites et les célébrations n’ont rien perdu de leur sens pour eux. À la campagne, désormais, les maîtres ont souvent du mal à trouver assez de jeunes gens désireux d’acquérir les compétences requises. Avec l’urbanisation croissante, l’élément nécessite d’être sauvegardé, aussi bien dans les villes que dans les campagnes. 

Ce qui est plus préoccupant, c’est que les pratiques culturelles et sociales de la communauté afro-hispanique ne bénéficient d’aucune reconnaissance publique et ne sont guère valorisées dans les milieux professionnel et éducatif des villes. Les institutions de l’État créées pour aider la population afro-hispanique se préoccupent avant tout de l’éducation et de la santé, et manquent d’une dimension culturelle dans leur travail. Il existe une bonne vingtaine de programmes de musique universitaires dans le pays, sans qu’aucun ne compte de la musique afro-hispanique traditionnelle dans ses activités. 

Pour la plupart des Afro-hispaniques d’Ostamdor, le Fonabal est encore l’évocation de leur histoire commune et un aspect important de leur vie quotidienne. La pratique continue de l’élément pourrait non seulement affirmer la culture et les pratiques ancestrales de cette communauté et leur place dans le pays, mais aussi aider les migrants à survivre comme un groupe avec son identité singulière en ville. Une fois reconnu, cela pourrait devenir un élément fédérateur contre l’héritage discriminatoire et l’isolement social relatif qui frappent aujourd’hui les Afro-hispaniques.

[Nombre de mots = 444]

	3.
Mesures de sauvegarde

	Pour le critère U.3, les États doivent démontrer que « des mesures de sauvegarde sont élaborées pour qu’elles puissent permettre à la communauté, au groupe ou, le cas échéant, aux individus concernés de poursuivre la pratique et la transmission de l’élément ». La candidature doit contenir des informations suffisantes pour permettre à l’Organe d’évaluation et au Comité d’analyser « la viabilité et l’adéquation du plan de sauvegarde ».

	3.a.
Efforts passés et en cours pour sauvegarder l’élément
La faisabilité de la sauvegarde dépend en grande partie de l’aspiration et de l’engagement de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés. Décrivez les efforts en cours et récents de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés pour assurer la viabilité de l’élément.
Décrivez aussi les efforts passés et en cours du ou des État(s) partie(s) concerné(s) pour sauvegarder l’élément, en précisant les contraintes externes ou internes, telles que des ressources limitées.

Minimum 340 mots et maximum 570 mots

	À la demande de l’État, qui est depuis peu État partie à la Convention du patrimoine immatériel de l’UNESCO, la communauté afro-hispanique, en 2006, a formé quinze « conseils communautaires » (un dans chacune des quatorze municipalités et un dans la capitale provinciale) pour formuler et représenter ses intérêts sociaux et culturels. L’éducation, les transports, les soins de santé dans les communes rurales et la protection des expressions et pratiques traditionnelles sont devenus les thèmes centraux de leurs débats. Encouragés par quelques-uns des Conseils, plusieurs maîtres de Fonabal ont travaillé avec des groupes de jeunes locaux à intensifier l’enseignement et développer les perspectives entrepreneuriales afin de promouvoir la représentation et la transmission de l’élément. Cela a permis de créer, depuis 2009, sept écoles de musique et de danse traditionnelles informelles dans les centres culturels des communautés locales qui initient des jeunes au Fonabal. Plus de 300 jeunes, dont 50 ont régulièrement fait le trajet de la capitale provinciale jusqu’aux villages, ont suivi chaque mois leur enseignement en 2011. 

Suite à ces initiatives, les responsables communautaires et les praticiens, les ONG, les conseils communautaires, les municipalités, les universités régionales et le Ministère de la Culture ont convenu de travailler ensemble à la sauvegarde de l’élément dans les zones rurales et urbaines de la province Y. 

Le Département de la culture a mis en place un Comité de coordination du Fonabal en avril 2011, dans le cadre de la Convention du PCI. Ce comité est composé de musiciens, chanteurs, facteurs d’instruments et représentants de diverses institutions. Sa coordination est assurée par l’ONG Fonabal First, fondée en 2010 afin de promouvoir le Fonabal. Son objectif est de mobiliser les communautés concernées, les experts et les fonds pour la préparation et l’exécution des mesures de sauvegarde.

Le travail d’ONG comme Fonabal First donne une raison d’espérer pouvoir maintenir l’élément vivant en milieu urbain. De nouveaux sons et contextes de représentation y ont été intégrés, puisque le Fonabal est officiellement promu et présenté dans les fêtes et les manifestations locales depuis 2011. Cela a aidé à susciter chez les jeunes Afro-hispaniques la volonté croissante de promouvoir la pratique du Fonabal dans leur nouvel environnement urbain. 

[Nombre de mots = 360]

	3.b.
Plan de sauvegarde proposé
Cette section doit identifier et décrire un plan de sauvegarde suffisant et réalisable, susceptible de répondre au besoin d’une sauvegarde urgente et d’améliorer notablement la viabilité de l’élément dans un délai d’environ quatre ans, s’il est mis en œuvre. Il est important que le plan de sauvegarde contienne des mesures et des activités concrètes qui répondent de manière adéquate aux menaces identifiées pour l’élément. Les mesures de sauvegarde doivent être décrites en termes d’engagement concret des États Parties et des communautés et non pas seulement en termes de possibilités et potentialités. Il est rappelé aux États Parties de présenter des plans de sauvegarde et des budgets qui soient proportionnels aux ressources qui peuvent raisonnablement être mobilisées par l’État soumissionnaire et qui puissent être réalisés dans les délais prévus. Donnez des informations détaillées sur les points suivants :

a. Quels sont le ou les objectif(s) principaux visés et quels résultats concrets sont attendus ?

b. Quelles sont les principales activités à mener pour atteindre les résultats attendus ? Décrivez les activités en détail et dans l’ordre qui conviendrait le mieux, en tenant compte de leur faisabilité.

c. Décrivez les mécanismes qui permettront la pleine participation des communautés, des groupes ou, le cas échéant, des individus aux mesures de sauvegarde proposées. Fournir des informations aussi détaillées que possible sur les communautés, et plus particulièrement les praticiens et leurs rôles dans la mise en œuvre des mesures de sauvegarde. La description doit couvrir non seulement la participation des communautés en tant que bénéficiaires de l’appui technique et financier, mais aussi leur participation active à la planification et la mise en œuvre de toutes ces activités.

d. Décrivez l’organisme compétent chargé de la gestion locale et de la sauvegarde de l’élément, et ses ressources humaines disponibles pour la mise en œuvre du plan de sauvegarde. (Les coordonnées sont à fournir au point 3.c ci-dessous.)
e. Démontrez que l’(les) État(s) partie(s) concerné(s) est/sont prêt(s) à soutenir le plan de sauvegarde en créant des conditions favorables à sa mise en œuvre.
f. Indiquez un calendrier pour les activités proposées et une estimation des fonds nécessaires pour leur mise en œuvre (si possible, en dollars des États-Unis), en identifiant les ressources disponibles (sources gouvernementales, contribution en nature de la communauté, etc.).
Minimum 1 150 mots et maximum 2 300 mots

	L’administration provinciale et les municipalités de la province d’Ostamdor apprécient la contribution que peut apporter le Fonabal au bien-être et à la cohésion sociale de la communauté afro-hispanique, en particulier dans les villes. Leur engagement s’exprime dans l’élaboration d’une politique culturelle pour la province d’Ostamdor, dans le cadre d’une plus vaste stratégie visant à améliorer l’accès de la population afro-hispanique aux services d’éducation, d’emploi et de santé. L’État a également alloué 100 000 dollars des États-Unis au plan de sauvegarde détaillé ici, qui passeront par l’entremise de l’ONG Fonabal First et des conseils communautaires pour financer l’instruction des jeunes musiciens et chanteurs. Des sources privées et/ou internationales seront sollicitées pour les 40 000 dollars restants. Le Comité de coordination du Fonabal, qui a une forte représentation communautaire (voir ci-dessus), sera chargé de coordonner et suivre la mise en œuvre des mesures ci-dessous. 

Les mesures de sauvegarde proposées ici visent à encourager la représentation et la transmission de l’élément dans les villes comme dans les zones rurales, à susciter un intérêt accru chez les jeunes de la communauté afro-hispanique et à mieux le faire connaître à travers tout le pays. La mise en application de l’ensemble de mesures présenté ci-dessous a débuté en janvier 2013. 

Le plan de sauvegarde

Activité

Parties prenantes responsables
Calen-drier

Coût/
besoins (en dollars des États-Unis)

Résultats attendus

Réunions régulières entre les parties prenantes pour gérer et suivre la mise en œuvre des mesures de sauvegarde

Les municipalités aident les Afro-hispaniques à jouer la musique Fonabal dans des lieux publics

Comité de coordination du Fonabal

Municipalités
2013-2017

30 000

Plus grande reconnaissance et appréciation de l’élément (par les populations afro-hispaniques et autres) comme ressource culturelle majeure de la province 
d’Ostamdor
Élaboration de programmes d’études pour les écoles et les universités

Inclusion du Fonabal dans le programme officiel des universités et des écoles publiques 

Subventionner le travail des maestros de Fonabal dans les zones urbaines

Comité de coordination du Fonabal

Musiciens et chanteurs de Fonabal

Écoles de musique et de danse traditionnelles

Université des Arts de Frulonia et écoles de la province d’Ostamdor
2013-2016

40 000 

(subventions municipales)

Jeunes Afro-hispaniques davantage intéressés et conscients de la valeur de l’élément et en mesure de participer aux cérémonies Fonabal

Recherche sur la représentation du Fonabal avec la participation des jeunes au sein de la communauté

Universités 

Maestros du Fonabal 

Groupes de jeunes Afro-hispaniques 

2013–2015

30 000 

Meilleure connaissance du Fonabal chez les jeunes Afro-hispaniques 

Inclusion du Fonabal dans les festivals de musique traditionnelle

Groupes de jeunes Afro-hispaniques

Fonabal First

Département provincial de la culture 

2014–2018

40 000 (pour l’exercice 2014–2016)

Meilleure connaissance du Fonabal chez les jeunes Afro-hispaniques des milieux urbains 

Prestige accru du Fonabal auprès de la population afro-hispanique de la province 
d’Ostamdor
[Nombre de mots = 456]

	3.c.
Organisme(s) compétent(s) impliqué(s) dans la sauvegarde 
Indiquez le nom, l’adresse et les coordonnées de l’/des organisme(s) compétent(s), et le cas échéant, le nom et le titre de la (des) personne(s) qui est/sont chargée(s) au niveau local de la gestion et de la sauvegarde de l’élément.

	Nom de l’organisme :

Comité de coordination du Fonabal

Nom et titre de la personne à contacter :

Adresse :


Numéro de téléphone :


Adresse électronique :


Autres informations pertinentes :




	4.
Participation et consentement de la communauté dans le processus de candidature 

	Pour le critère U.4, les États doivent démontrer que « l’élément a été soumis au terme de la participation la plus large possible de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés et avec leur consentement libre, préalable et éclairé ».

	4.a.
Participation des communautés, groupes et individus concernés dans le processus de candidature

Décrivez comment la communauté, le groupe et, le cas échéant, les individus concernés ont participé activement à la préparation et à l’élaboration de la candidature à toutes les étapes.

Les États Parties sont encouragés à préparer les candidatures avec la participation de nombreuses autres parties concernées, notamment, s’il y a lieu, les collectivités locales et régionales, les communautés, les ONG, les instituts de recherche, les centres d’expertise et autres. Il est rappelé aux États Parties que les communautés, groupes et, dans certains cas, les individus dont le patrimoine culturel immatériel est concerné sont des acteurs essentiels dans toutes les étapes de la conception et de l’élaboration des candidatures, propositions et demandes, ainsi que lors de la planification et la mise en œuvre des mesures de sauvegarde, et ils sont invités à mettre au point des mesures créatives afin de veiller à ce que leur participation la plus large possible soit établie à chacune des étapes, tel que requis à l’article 15 de la Convention.

Minimum 340 mots et maximum 570 mots

	Le développement et l’application des mesures de sauvegarde ont mobilisé l’État, l’administration locale, les conseils communautaires, l’ONG Fonabal First, des chercheurs, des groupes de jeunes, des musiciens et des chanteurs de Fonabal, des enseignants et des facteurs d’instruments. Encouragé par le Département de la culture, Fonabal First a dirigé le processus d’élaboration de cette candidature en étroite coopération avec les conseils communautaires. En août 2011, lors d’une réunion convoquée par le Comité de coordination du Fonabal, on a vu des musiciens traditionnels, des professeurs de musique, des dirigeants communautaires, des chercheurs et des agents du Département de la culture et des administrations urbaines qui s’interrogeaient à propos de la survie du Fonabal dans la province d’Ostamdor, entamer en premier une discussion sur une éventuelle proposition de candidature. Les participants ont accueilli l’idée avec enthousiasme. 

Douze réunions ultérieures se sont tenues avec des représentants d’organismes communautaires et des praticiens des zones rurales et urbaines. Ils ont débattu des sujets suivants : (a) comment définir le sens et la fonction du Fonabal au sein de la communauté; (b) pourquoi les jeunes ne participent plus au Fonabal de nos jours; (c) comment identifier d’autres menaces pour la représentation et la transmission du Fonabal; (d) comment identifier les différentes expériences locales de sa sauvegarde ; (e) comment identifier de possibles mesures de sauvegarde; et (f) les engagements que chaque participant serait prêt à prendre en mettant en application ces mesures. Les membres de la communauté ont donné de précieuses indications sur les enjeux auxquels ils étaient confrontés et les mesures envisagées pour tenter de relever ces défis.

En août 2012, une avant-dernière réunion s’est tenue pour observer les effets possibles de l’inscription et discuter d’une version préliminaire du dossier de candidature et des mesures de sauvegarde qu’il contient. Quelques corrections et ajouts ont été proposés. En novembre 2012, la version finale du dossier de candidature a été approuvée par les représentants communautaires et validée par le Département de la culture. 

[Nombre de mots = 326]

	4.b.
Consentement libre, préalable et éclairé à la candidature

Le consentement libre, préalable et éclairé de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés par la proposition de l’élément pour inscription peut être démontré par une déclaration écrite ou enregistrée, ou par tout autre moyen, selon le régime juridique de l’État partie et l’infinie variété des communautés et groupes concernés. Le Comité accueillera favorablement une diversité de manifestations ou d’attestations de consentement des communautés au lieu de déclarations standard et uniformes. Les preuves du consentement libre, préalable et éclairé doivent être fournies dans l’une des langues de travail du Comité (anglais ou français), ainsi que dans la langue de la communauté concernée si ses membres parlent des langues différentes de l’anglais ou du français.

Joignez au formulaire de candidature les informations faisant état d’un tel consentement en indiquant ci-dessous quels documents vous fournissez, comment ils ont été obtenus et quelles formes ils revêtent.

Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Le 18 novembre 2012, le Département de la culture et le comité de coordination du Fonabal ont convoqué une réunion avec des praticiens de Fonabal et les maestros des quatorze municipalités de la province d’Ostamdor, les dirigeants de la communauté, les représentants des conseils communautaires et d’autres acteurs qui étaient intervenus dans le processus de candidature. Les représentants de la communauté présents à la réunion ont discuté du dossier de candidature final et, après quelques considérations, ont donné leur consentement à la soumission du dossier. Leur consentement peut être qualifié de ‘libre, préalable et éclairé’ car ils étaient engagés dans le processus de candidature et ont compris les objectifs et les effets possibles de l’inscription. À la fin d’un festival organisé du 19 au 21 novembre 2012 dans la capitale de la province d’Ostamdor, les représentants des groupes de praticiens ont aussi exprimé leur soutien à la candidature en signant les formulaires de consentement accompagnant le dossier.

Formulaires de consentement annexés.

[Nombre de mots = 161]

	4.c.
Respect des pratiques coutumières en matière d’accès à l’élément

L’accès à certains aspects spécifiques du patrimoine culturel immatériel ou à des informations le concernant est quelquefois limité par les pratiques coutumières dictées et dirigées par les communautés afin, par exemple, de préserver le secret de certaines connaissances. Si de telles pratiques existent, démontrez que l’inscription de l’élément et la mise en œuvre des mesures de sauvegarde respecteraient pleinement de telles pratiques coutumières qui régissent l’accès à des aspects spécifiques de ce patrimoine (cf. article 13 de la Convention). Décrivez toute mesure spécifique qui pourrait être nécessaire pour garantir ce respect.

Si de telles pratiques n’existent pas, veuillez fournir une déclaration claire de plus de 50 mots spécifiant qu’il n’y a pas de pratiques coutumières régissant l’accès à cet élément.

Minimum 60 mots et maximum 280 mots 

	Certains détails sur la fabrication des fonabals et des tambours sont des secrets professionnels qui se transmettent dans les familles. Ces secrets contiennent des informations sur le bon choix des matériaux et la fabrication de l’instrument. Toutes les personnes qui se sont engagées dans le processus de candidature ont promis de les respecter. Aucun secret de fabrication de l’instrument ne sera révélé dans la documentation sur l’élément, ni touché par les mesures de sauvegarde (la viabilité de sa facture n’est pas menacée). Cela garantit que l’inscription de l’élément ne contribuera à dévoiler aucune information sur les secrets associés à la facture de l’instrument.

[Nombre de mots = 103]


	4.d.
Organisme(s) communautaire(s) ou représentant(s) des communautés concernées

Indiquez les coordonnées complètes de chaque organisme communautaire ou représentant des communautés, ou organisation non gouvernementale qui est concerné par l’élément, telles qu’associations, organisations, clubs, guildes, comités directeurs, etc. :

a. Nom de l’entité

b. Nom et titre de la personne contact

c. Adresse

d. Numéro de téléphone

e. Adresse électronique

f. Autres informations pertinentes

	Organisation/ communauté : Conseils communautaires, Comité de coordination du Fonabal, Groupes de jeunes Afro-hispaniques

	5.
Inclusion de l’élément dans un inventaire

	Pour le critère U.5, les États doivent démontrer que : « l’élément figure dans un inventaire du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de(s) (l’)État(s) partie(s) soumissionnaire(s) tel que défini dans les articles 11 et 12 de la Convention ». 

a. Indiquez ci-dessous : 

· quand l’élément a été inclus dans l’inventaire ; la date d’inclusion doit être antérieure à la soumission de la candidature au Secrétariat (31 mars),

· sa référence, 

· l’inventaire dans lequel l’élément a été inclus, 

· le bureau, l’agence, l’organisation ou l’organisme responsable de sa mise à jour,

· comment l’inventaire a été dressé « avec la participation des communautés, des groupes et des organisations non gouvernementales pertinentes » (l’article 11(b) de la Convention),

· comment l’inventaire est régulièrement mis à jour (l’article 12 de la Convention).

b. Doit également être fournie en annexe la preuve documentaire faisant état de l’inclusion de l’élément dans un inventaire du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) soumissionnaire(s), tel que défini dans les articles 11 et 12 de la Convention ; cette preuve doit inclure un extrait pertinent de l’(des) inventaire(s) en anglais ou en français ainsi que dans la langue originale si elle est différente. L’extrait devrait être, par exemple, la fiche d’inventaire de l’élément proposé pour inscription, avec sa description, sa localisation, ses communautés, sa viabilité, etc. Il peut être complété par l’indication ci-dessous d’un lien hypertexte opérationnel au travers duquel un tel inventaire peut être accessible ; l’indication d’un lien seulement n’est cependant pas suffisante.

L’inclusion de l’élément proposé dans un inventaire ne doit en aucun cas impliquer ou nécessiter que l’(les) inventaire(s) soit(soient) complété(s) avant le dépôt de candidature. Un État partie soumissionnaire peut être en train de compléter ou de mettre à jour un ou plusieurs inventaires, mais doit avoir déjà dûment intégré l’élément dans un inventaire en cours.

Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	En 2008, l’État a créé une Liste nationale du patrimoine culturel immatériel, en application de la loi 1185. La Liste a été compilée avec le concours des représentants d’institutions publiques et de la communauté qui ont participé au travail d’identification et de documentation des éléments sélectionnés, en déterminant s’il y avait une menace quelconque pour leur viabilité, comme prescrit par la loi. Selon le Département de la culture, qui gère cette Liste, il faut compter en moyenne deux nouveaux éléments tous les mois. Les nouvelles entrées sur la Liste sont approuvées aux sessions mensuelles du Conseil du patrimoine culturel national, nommé par le Département de la culture.

Le Conseil du patrimoine culturel national, en consultation avec le Comité de coordination du Fonabal et les représentants locaux siégeant aux conseils communautaires, ont approuvé l’inscription de la « Musique Fonabal, chants et danses dans les rituels et événements festifs de la communauté afro-hispanique » sur la Liste en 2011. Les données de l’entrée à l’inventaire seront mises à jour une fois tous les huit ans après l’inscription. 

[Nombre de mots = 175]

	6.
Documentation 

	6.a.
Documentation annexée (obligatoire)

Les documents ci-dessous sont obligatoires et seront utilisés dans le processus d’examen et d’évaluation de la candidature. Les photos et le film pourront également être utiles pour d’éventuelles activités de visibilité si l’élément est inscrit. Cochez les cases suivantes pour confirmer que les documents en question sont inclus avec la candidature et qu’ils sont conformes aux instructions. Les documents supplémentaires, en dehors de ceux spécifiés ci-dessous ne pourront pas être acceptés et ne seront pas retournés. 

	 FORMCHECKBOX 

preuve du consentement des communautés, avec une traduction en anglais ou en français si la langue de la communauté concernée est différente de l’anglais ou du français

 FORMCHECKBOX 

document attestant de l’inclusion de l’élément dans un inventaire du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) soumissionnaire(s), tel que défini dans les articles 11 et 12 de la Convention ; ces preuves doivent inclure un extrait pertinent de l’(des) inventaire(s) en anglais ou en français ainsi que dans la langue originale si elle est différente.

 FORMCHECKBOX 

10 photos récentes en haute résolution

 FORMCHECKBOX 

cession(s) de droits correspondant aux photos (formulaire ICH-07-photo)

 FORMCHECKBOX 

film vidéo monté (de 5 à 10 minutes), sous-titré dans l’une des langues de travail du Comité (anglais ou français) si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français

 FORMCHECKBOX 

cession(s) de droits correspondant à la vidéo enregistrée (formulaire ICH-07-vidéo)

	6.b.
Liste de références documentaires (optionnel)

Les États soumissionnaires peuvent souhaiter donner une liste des principaux ouvrages de référence publiés, tels que des livres, des articles, du matériel audiovisuel ou des sites Internet qui donnent des informations complémentaires sur l’élément, en respectant les règles standard de présentation des bibliographies. Ces travaux publiés ne doivent pas être envoyés avec la candidature.

Ne pas dépasser une page standard.

	

	7.
Signature(s) pour le compte de l’(des) État(s) partie(s)

	La candidature doit être conclue par la signature originale du responsable habilité à la signer pour le compte de l’État partie, avec la mention de son nom, son titre et la date de soumission.

Dans le cas des candidatures multinationales, le document doit comporter le nom, le titre et la signature d’un responsable de chaque État partie soumissionnaire.

	Nom :


Titre :
Vice-Ministre de la Culture

Date :

Signature :



	Nom(s), titre(s) et signature(s) du(des) responsable(s) (pour les candidatures multinationales seulement)

	


CANDIDATURE FINALE DU FONABAL
Lettres de consentement
[Traduction française]

Réunion : Comité de coordination du Fonabal siégeant au Département de la culture

Date : 18 novembre 2012
ORDRE DU JOUR
1. Soutien à la candidature de « La musique Fonabal et les chants » à l’inscription sur la Liste de sauvegarde urgente du patrimoine culturel immatériel de l’UNESCO.

2. Soutien aux mesures de sauvegarde proposées à mettre en œuvre afin de protéger et de promouvoir l’élément dans le futur.

Décision
Les participants du Comité de coordination qui se sont réunis aujourd’hui accordent, par la présente, leur consentement libre, préalable et éclairé à la candidature de « La musique Fonabal et les chants » à l’inscription sur la Liste de sauvegarde urgente du patrimoine culturel immatériel de l'UNESCO.

Le Fonabal est une extraordinaire création et une tradition orale des populations afro-hispaniques de la région côtière méridionale de la Frulonia. Il demeure une source inépuisable d’inspiration pour leur paysage culturel, leur identité nationale, leur mode de pensée, leur capacité à créer et leurs compétences artistiques. 

La musique Fonabal et les chants sont considérés comme faisant partie intégrante de notre patrimoine culturel immatériel et comme l’un de ses éléments principaux. C’est un symbole essentiel pour nos populations dans le soutien à notre identité culturelle. 

Par conséquent, conscients du rôle de la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’humanité en tant qu’outil permettant de mieux comprendre l’importance du patrimoine immatériel et de renforcer le dialogue interculturel ainsi que la promotion et la sauvegarde de ce patrimoine, nous, les participants soussignés, soutenons pleinement toutes les mesures de sauvegarde proposées (cf. section 3.b du dossier de candidature) pour l’élément.
	No
	Nom
	Rôle, fonction
	Signature

	1
	Bella Genevieve 
	Praticien du Fonabal, Municipalité C
	Signé

	2
	Cecile Marie
	Responsable communautaire, Village Z
	Signé

	3
	Oscar Ricardo
	Président de la communauté, Conseil du village, District P
	Signé

	4
	Roberto Caviere
	Maestro du Fonabal, Municipalité C
	Signé

	5
	Romano Rasul
	Secrétaire général, Fonabal First, 
	Signé

	6
	Ronaldo Albert 
	Chercheur, Université de F
	Signé

	7
	Jimenez Raoul 
	Membre de la communauté
	Signé

	8
	Jardin Maria-Christina
	Représentant des jeunes
	Signé

	9
	Jaim Gustavo
	« Ancien » du village
	Signé

	10
	Rosa Manuela
	Facteur de Fonabal
	Signé

	11
	De Santos Pontiano
	Praticien du Fonabal 
	Signé

	12
	Susanna Salvatore 
	Responsable communautaire, Village Z
	Signé

	13
	De Costa Jean
	Président de la communauté, Conseil du village, District P
	Signé

	14
	Pelle Sylvester
	Maestro du Fonabal 
	Signé

	15
	Emilio TR Destorte 
	Secrétaire général, Fonabal First, 
	Signé

	16
	Calavario Ali 
	Chercheur, Université de F
	Signé

	17
	Paulo Snr Oliviera
	Membre de la communauté
	Signé

	18
	Regarto 
	Représentant des jeunes
	Signé

	19
	Augustino Celebrato
	« Ancien » du village
	Signé

	20
	Nero Antonio 
	Facteur de Fonabal
	Signé
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[Traduction française]  
Festival de musique Bellavista
Ville G, Province d’Ostamdor

Frulonia
21 novembre 2012

Objet : Obtention du consentement libre, préalable et éclairé
Par la présente, les représentants des groupes de praticiens du Fonabal participant au Festival de musique Bellavista accordent un consentement libre, préalable et éclairé à la candidature de « La musique Fonabal et les chants » à l’inscription sur la Liste de sauvegarde urgente du patrimoine culturel immatériel de l’UNESCO.

Nous exprimons notre gratitude pour la reconnaissance de notre savoir-faire ancestral et pour le soutien qui lui est accordé, et nous nous engageons à prendre part aux différentes mesures de sauvegarde dont nous avons débattu au cours des précédents mois. 

Signé par

[signé]

représentant, groupe de musique Fonabal, District T

[signé]

représentant, groupe de musique Fonabal, District Y

[signé]

représentant, groupe de musique Fonabal, District U

[signé]

représentant, groupe de musique Fonabal, District W

[signé]

représentant, groupe de musique Fonabal, District B
CANDIDATURE FINALE DU FONABAL
Extrait d’inventaire
[Traduction française]
RÉPUBLIQUE DE FRULONIA
EXTRAIT DE L’INVENTAIRE NATIONAL DU PATRIMOINE CULTUREL IMMATÉRIEL 
(Loi 1185)

Année d’inventaire
2011

Chapitre 5 – Traditions orales

	No
	Name of element



	162
	Musique Fonabal, chants et danses dans les rituels et événements festifs de la communauté afro-hispanique

	La musique du Fonabal (xylophone), les chants et les danses sont des éléments essentiels de plusieurs rituels et fêtes de la population afro-hispanique de la région côtière méridionale de la Frulonia. Les chants mêlent des paroles en espagnol à des complaintes africaines, souvenir de l’esclavage des ancêtres de cette communauté. La musique est jouée sur des fonabals, ses rythmes sont renforcés par des claquements de mains, des tambours et des crécelles africaines


Approuvé par

[signé]

Le Directeur

Conseil du patrimoine culturel national

Département de la culture

Ministère de la Culture et des Sports

Frulonia
[image: image1.png]il

Organisation

des Nations Unies
pour I'éducation,

la science et la culture

® © o o 0o 0000000000000

Patrimoine
culturel
immatériel



U042-v2.0-HO3.a-FR

[image: image2.png]





U042-v2.0-HO3.a-FR

U042-v2.0-HO3.a-FR



